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JOURNA DASICUTRUR
Après avoir créé l'homme, Dieu le plaça

dans le Jardin d'Eden pour le cultiver

et le garder.-[Genèse, 1, 15.]

Heureux les cultivateurs, s'ils savaient

apprécier les avantages de leur con-

dition. -- [ irgile.]

. St. Hyacinthe,-Province de Québec,-Mercredi, 1 Février 1871.
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et du 15 de chaque mois et sont do pas
moins de 6 mois, strictoment payables
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cent sera faite aux retardataires. Pour
discontinuer il faut avoir payé tous
arrérages, et donner un mois d'avis par
écrit.
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CAMILLE Lussnurt,
Bureau du Courrier ,

St. Hyacinthe,
.Q,

Nous prions nos abonnés de vouloir UN CULTIVATEUR MODELE.
bien no pas être trop sévères envers --

notre journal do ce temps ci. La ma- Nous avions occasion ces jours der-

ladio de nos deux principaux rédac- niers de parler avec un habitant d'une

tours est cause qu'il a été un peu négli- paroisse voisine de St.' Hyacinthe.

gé. La santé revenant, l'abondance Nous lui demandions comment allaient

et la qualité dos matières ne laisseront les affaires, etc ; " Mais pas trop mal,

rien à désirer. Nous recommencerons répondit-il. Et la récolte a-t-elle été

ces jours-ci la publication du Traité des bonne, Quoique -je n'aie pas grand de

Vaches Laitières. terre, le bon Dieu m'en a toujours
donné assez pour moi.-Il nous racon-
ta alors que n'ayant qu'une terre de

t deux arpents et doni de largeur et
L'article surie recensoment que nous trente de profondeur, il avait cepon-

publions plus bas, est erprunté au dant élevé une famille de 13 enfants,
Courrier. Comme cette question est de qu'il en avait fait instruire une partir,
la plus haute importance pout les cul- qu'if payait une rente d'environ cin-
tivatours, comme pour la public entivaeur, come ourle pbli enquanta louis par année, et que cepen-
général, nous n'hésitons pas a le re- dant il avait toujours bien vécu, et

produire,aiusi que ]os autres articles même avait " mis de l'argent le côté'."
sur ce sujet qui pourraient luisuccèder. Ce monsieur suit un système de cultu-

re améliorée. Sa terre est divisée en

Nons asix parties, quo, tour à tour il sème
nousavons entenda mentionner le laisse en prairie et en paturage d'après

nomu de M. Ant. Casavant comme de - le système de rotation. Il nous cita
vant âtre membre de la chambre d'a- un exemple de l'excellence de cette
griculture en remplacement du Major méthode. Un de ses voisins sema l'an
Campholl, qui a résigne. Cette nemi- née dernière G0 minots d'avoine et en
nation serait très .opulaire et reucon- récolta 350 ; lui, de Lt semence de 23
trerait l'approbation des cultivateurs minots en a récolté358. " Chaque an-
de ce di trict. née, dit-il, mes animaux nagent dans

l'herbe." Cultivateurs qui no pouvez

Il y a à Montrénl uno séance du vivre sur votre terre avec uneifamille

Conseil d'Agriculture pour examiner peu nombreuse, mais qui la vendez
les programmes des diverses sociétés pour aller aux Etats-Ums,faitcs comme

'agricul turc. La séance doit commen. cet intelligent cultivateur et vousvivrez
heureusement dans votre patrie.

cor antourd'hui et durer quelques jours.

Deux agents du gouvernement iran.
MARCh E AUX OiE e UX.--L Gaetile gais sont à Halifux, venantde l'Ile dit

suggre qu'ou étalisse on :ctte vil Princo-Edouard, où ils ont acheté do
un marché aux chevaux. Environ 5000 grandes quantités d'avoine, qui seront
chevaux se vendent annuellement en expédiées à Bardeaux au printemps.
cette ville pour un montant d'environ
$400,000 ou une moyenne de $20.00
pour chaque cheval et il n'y a aucun
marché où ce trafic puisse sae faire.

Minerve.

TaRIsrE.-.Deux hommes, dans un
des Townships Goderich, se sont gelés
à mort en revenant des élections mu-
nicipales lundi dernier.
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LB VEa GRIS OU LES NOCTUELLES. parce que vous ne l'avez jamais regar-
dé, et cependant c'est. un dos plus

:onsieur lo rédacteur, . grands dévastateurs de nos récoltos.
LJorsqu'oiiréfléchit à la légion d'en- :11 provient bien d'un papillon, et d'un

nmis qui -doit attàquer zune ieune papillon d'une famille si nombrouse,
-plante quon imet enderre, onieétvéri- qu on croirait que la nature a voulu en
tablement porté à regarder comme un affecter une espèce à chaque espèce de
,niracle qu'une seule puisse arriver à plante. Commencez-vous à compren-
]bien. J'ai dit doit tout-à l'heure, dre ?
-'arce que les conditions d'exrstence "Pressentez-vous déjà los armées
;ont, auxyeux de la nature, les mêmes d'enn.emis qui sont là, tcut autour de
pour la chenille que pour la plante; vous,-prêtes à travailler contre vous ?
%outes deuxont leur place au soleil ; Tous mardlient sous terre, tous ne ra-
il faut, pour vivre, que l'une dévoro vagent que la nuit, aloîs que vos youx
l'autre : la question ne va pas plus loin. ne sont plus bons à rien et que le som-
Mais,'poou no--ornmes,-à nos meil, gagné par les labours du jour,
yeux à nous, agrioulteurs,-elle est vous cloue sur votro lit I Comprenez-
toute différente 1......... vous, imprudent /

Peu nous importe que la chenille " Et, tandis que vous dormoz à poing
-vive ou no vive, pas; ce qui nous inté- formé, eux, ils veillent, ils rongent, ils
-esso, c'est que notre plante-d'utilité dévorent I... et,'lo lendemain, vous ne
eu d'agrément-prospère et paie les voyez rien de suspect parce que los
:oins que nous lui donnons. Encore, feuilles ne sont pas encore flétries... ;
si nous ',tions plus attentifs à étudier quelques jours après, quand la plante
les onnemis qui l'attaquent, nous arri- est couchéo sur le sol, vous dites : le
-verions plus vite à reconnaitro les ver blanc travaille ! Pas du tout, c'est
-noyens de les combattre; mais la plu- la Noctuelle qui a marché, mais qui est
-part deé cnltiWateurs ne prennent pas déjà loin.
tant de soin. De jeunes plantes bais- " Outre la Noctuelle des moissons,
-ient la tête, se flétrissent et meurent... dont je veux vous dire aujourd'hui quel
<o'e.t le ver blanc qui fait des siennes 1 ques mots, il y a là autour do vous,
:Et l'on se désole sur la multiplicité des dans ce jardin, la Noctuelle hibou, l'épais
Juiînetons, et l'on propose, le hanno- se, l'a quiline peut-étre, la psi certaine-

sonage forcé et officiel, à l'instar de ment......, et celle de la. Laitue, de l'O-
2°échenillage...... qu'on ne fait jamais I seille ou de l'Arroche, des légumes, des

Si au lieu de parler sans voir, ou do Pois, dt Pied. d'alouette, dut Chou, de la
conclure sur de faibles indieos, l'horti- Cardère !...... et l'exolète !...... et dlix..
eulteur s'était baissé, avait fouillé do et vingt...... et cinquante...... et cent
la lame de son couteau vers le pied de que nous ne connaissons pas encore /
ees chicorées ou do ses laitues, il eût Est-ce assez'? .... "
• té bien étonné de trouver, non un ver Il est fort probablo quo, devant cette
blanc, mais un ver vert que les jardi- énumération, quoique incomplète.-de
-niersbnt baptisé ver gris,¯sans doute l'armée ennemie, notre bon homme se
àt cause do sa couleur terne. fût décidé à baisser la tête, à courber

La première fois quejo fis connais- les jambes et à considérer ce vilain
i;nco avec le ver gris, c'est, il y a quel- représentant d'uno légion si terrible.
ques années, on cherchant dans une C'est un curieux spectacle, dans tous
-)anche de salade des lombrics pour la les cais. que colui d'une chenillo sou-
poclie, et los réfioxions que je me suis torraine, passant, circulant au. milieu
l-ris à écrire ci-dessus me sont inspirées du sol comme un lombric. Ces mours
par ce fait que, voyant cotte larve bi- nous semblent, aui premier abord, tou-
zarre, roulée on demi-cercle sur elle- jours mieux approp-iées aux larvos
3ênie, j'appelai le jardinier qui, depuis des c léoptères qu'à celles des lapil-
clouze ans, cultivait ce jardin, et lui Ions.
vtemandant ce que c'était que cela, il La noctuelle, en général, est un pa-
2no répondit qu'il no le connaissait pillon nocturne qu'on voit, vers juin et
pas et ne lavait jamais vu !......... Et juillot, voltiger au commoncement de
i c fut tout I Il tourna le dos, avec la nuit au-dessus des haies. On lo voit

'a:ir de suprême indifférence d'un jusqu'en octobre, soit qu'il y ait deux
]iomme qui a dit, à la vue d'une mou- pontes, soit qu'il y ait éclosion succes.
uhe :" Quo Mo fait où elle vole, elle sive des oufs : on ne sait rien oncomre
io'emportera pas mon trésor I " (cl précis à ce sujet. La fomolle pond

Pauvre Ignaro I-A cette époque, en août, et les chenilles éclosent dix ou
dailleurs. je l'Vetais bien autant que luil quinze jours après : ces chenilles sont
-Pauvre Ignare I Qu'eût-il dit, i jo donc des dévastateurs d'ariòr--snison,
3 i -ivais expliqué que ce ver était la .

he-ille d'un papillon>? Il eut ouvert puisque leurs dégats ne commencent
le gri-nds yeux" on eecouant la tête guère que dans la se-,onde quinz:tine

il uccîeueet ; il ne m'eût pas contredit d'août.; mais elles sont doncs d'un
) ar politesse et par déférence, mais il appétit impitoyablé, elles rongent toute
l( t pas(ruun mot dO mes démons- la nuit sans relache, et atteignent,tr tions !i-... .. ateget

Pur 1, tirer do sa torpoutr, il m'eût avant l'hiver, la taille énor.ne dc qua-
fallu lui expliquer tout ceci : " Mon tre centièmo de mètre do 1 ng sur- la

r-ave lomnmO; vous fiies fi de co 'vor grosseur d'une p'ume d'< io;

Ces chenilles sortent peu de terre, et
il est probable qu'elles attaquent les
plantes, le corps à demi enfoncé dans
le sol, car il est très-raro qu'elles jmon-
tont sur les feuilles, et elles ne s'atta-
quent le plus souvent qu'à des végétaux
peu élevés. C'est au collet des racines
qu'elles font leurs ravages, et les plau-
tes les plus suculentes sont celles
qu'oll;s. recherchent davantage ; c'est
ce qui explique l'intensité des ravages
que les vers gris ont exercés, il y a
quelques années, en Franco, sur les
betteravos que l'on cultiyo pour la fa-
brication du sucre. La, le fléau a été
terrible, et l'on ne peut que déplorer
l'impuissance do l'homme en présence
do semblables développomonts I

Un lintomologisto s'é'ait pour tant
mis en avant pour allor, en paladin
combattre le fléau,-aux frais du gou-
vornemont, bien entendu, mais, hélas I
il est revenu Gros Jean comme devant,
et sa cervc lIe féconde n'a pas découvert
le remède-...... Ls populations atten-
dent encore !.........

Mais, nous faisons uno excursion
dans un domaino qui nous importe
peu !

Pout nous, horticulteurs, le ver gris
est un ennemi de toutes les heures et
fbrt à craindre, parce que l'hiver pa-sé
dans une petite loge à dix ou vingt
centièmes de mètres de profondeur, il
remonte au printem¡ s couper en-ore
quelques bonnes racines pour se faire
une provision avant du redescendre
dans le sol opérer ses métamorphoses
définitives. C'est ainsi qu'on on voit
à pou près toute l'année, les uns étant
en avance, les autres on retard. Il leur
faut un mois de repos, et c'est on juillet
que le plus grand nombre se métanor-
plos,en ehrysalido dans.un frôle cocon,
sufflisant seulement pour que la terro
no s'éboule pas sur l'animal.

Le ver gris,--d'abord roux dans sa
jeunesse,-est vcrt sombre plus oit
moins foncé ; la tête est noire, les an-
tennes pâles. Los segments du corps
portent deux rangées de verrues sur-
montées d'un poil : ce ver a seize pat-
tes gris pâle.

Quant au papillon.-Boctuelle des
moissons par exemple-il est rougeâtre,
d'une cnvergturu de quatre centièmes
do mètres; les ales supérieur-s fauves
plus ou moins foncées,ayant à leur base
une double ligno onduléo suivie d'une
tache brune ait centro,d<Iont l'une;rondo
est bordée du noir ; au bord, une série
dc petitcs libn les noires. I«s ailes in-
férienut-es sont blanchâ1to-s.
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Quels sont les moyens de se défendre ci l'absence du président, le Major St. Hyacinthe avait le plaisir d'en-
contre ces ravageurs mystéreux ? Ca pbcil donna quelques explications tendru, samedi, M. E. Barnard rédac-

Je suis oblié d'avouer qu'il sont propo.a l'élection d'un président tpur en chef de laSemaine Agricole, et
0 quis peu e t d'un secrétaire. M1. Chaffers fut en- député par le Conseil d'Agriculturû

nombreux et peu efficaces. Cependant suite nommé président et le Dr. Béïquo pour voir le fonctionnement des socié-
la cueuillette, la îecherche des vors fut prié comme secrétaire. Intro- tés de même nom, etexpliquer les vues
gris, impraticable dans les moissons duit'alors à l'asscmbléeM. Barnurd, sut du Conseil sur les divers programmes

peut très-bien s'opérer dans un jardin pendant près de 2 heures, tenirses audi. qu'il se propose de mettre on force.
Ce ne sera pas sans frais et sans turssouslcare dsaparol.Son dis. L'assemblée, assez fiobrus, était

Ce e sra as an fris t snsennui, cours consistait on une série d'enseigne- représentés par ce que St. llyaCintîcý
certainement, irais le but à atteindre monte de la .lus grande utilité pour la renferme de plus marquant. Parmi
est connu et facilement appréciable. classe ricole qu'il il le ergé,nousavonsremarquô Messires

L'emploi des poules n'est pas à re- et fit voit- tous les motif qu'il y avait Laroclle et Dupré de la Cathédrale,
commander. D'abord ces oiseaux ne dc faire de la bonne culture. Il termina et Messire Monet, curé do St. Barnabé

cherhoL pa levergri das ltere;ou félicitant les cultivateurs du comté Parmi les laïques se trouvaient Son
cherchentouvlle d leur esprit de progrès o le Juge Sicotte, . Bachand, .la surface, ils le mangent, mais sans et de l'état florissant de leur société. AtM.yle aaif Th p. dea-

appétit et ils ont raison car la plupart Après avoir rmecié le savant con- Bruèr greffer.conjoint, M. le lient.
du temps, ils on deviennent malades et férencier d ss intéressantes oberva - col. St. Jacques, tous les officiers d lt

ceux qui'en ont recucanilli beaucoup et ions, H. le sénateur Chaffeis i ceon- Société d'AgriulturCe de St. yacin-
ni anda aux cultivateurs l'instruction et the, Plusieurs membres de celle do
surtout la lecture de journaux traitant Bagot, et presque tous les principaux

Le moyen qui semble le meilleur spécialement d'agieulture. AcesuIet agriculteurs du comté et un grand
consistre à battre fortement et à tas- ip dit qu'il y avait dans notre di.ctlnombre d'autres Cittoyons. n l'ab-
ser~ autant que possible la tc-rr dans un Journal d'Agriculture qui méritait sence du prrésident, M. le vice-prési-

les plates-bandes attaquées, Cola vers l'encouragement de tous et qui était dent ouvrit la séance et M. J. . Guer-
Portée de toutes les bourses. Il dit Ln- tia, secrétaire trésorier de la société

le mois do juillet, afin que le papillon eoîro que c'était avec regret qu'il fai- d'aigriculture, fut prié d'agir comme
ne puisse sortir de terre une fois sa sait observer qu'un grand district agri. secrétaire. Alors M. cu arnard t t in-
métamorphose accomplie; car il lui Cole comme celui-ci n'était p s repré troduit à l'assemblée, et il sut, pendant

faut ainsi qu'l la chenille usol mobile senté au Conseil d'A riculture. prés d deux heures, captiver l'atten-

pour circuler; Ties résolutions suivantes furent oen- At i ,n la s hifre ét. d a-
Cette précaution est bonne, mais l suite passées ms c Bres queflarconjoince f. omi-

faudraitp u'eleeint aPlrnposé par Micél réea , ne, M. Bachand M. P., fit quelques

qu'elle fut générale. il effet, oe t Rougemont, secondé pafr. D sau- réflexions qui ne laissaient rien dé-

voisin ne pr-end aucun soin Pour les tels 'e St. Jea -aptiste: sirer ni pour la forme, ni po r le fond,

noctuelles, il est bien évident que son' Que les membres de la Société d'A- et il proposa une résolution à l'effet do
terrain on produira assez pour infester gri culture dui Comté-de lRouville remece esvatlcuer
et le sien et le votre. Vos travaux sents a cette conférence offrent l Buas Que les membres de la société d'A-

Lont penus! splus sincères remerciements au savant griculture du comté de St. ynainthe

ceoniteàbtr otmn tàtsldtqlyaat dansdu nor diori t nbendd'atrpaies cioy ns enea-

C'est le cqrcle vicieux dans lequel on lecturour ponu les enseignements i t enedu ave p . le vesi-
se débat sans issue, dés qu'on parle de précioux et si avanageux qu'il vient monto si utiles et si pratiques exposse

tloapuxte ans at-tuo col ers e leur donner. -Agrée unanimement, devant eux par le savant lecturiur,
e mois ido uillt an e lte ai on c oé t t p ar. S.c regrandt qu' qu 'ils rem ercient bien sincèrem ent am

dans les cumIagnýýs, 1PooéprM .Brrn ,,
Quand donc l'instruction plus répan- notaire d St. qnatuias, directeur da la rom d la société. Secondé par f. J.

métamophose ccomple ; ca il l i éloco m d rcelu- ci né pa1 e r-tod i 'som le ti.st ed n

due ania-telle fait comprendre à cha sonté aCil scultu ar M p . Micon, président de la société.

que agriculteur dd notre pays que' tra- Clovis Nsouti, de St. Césaire: Adopté au milieu d'applaudisemnts.

vaill r pour tous, c'est travailler pour eQu'ils croient que le meilleur moyen L. Taché, Eecr., fait motion, secondé
Ct répando les connaissance prai. pa r G. J. Naglo, Ecr.uvsnepe Sucn so pou le es ctdQue le s cultaStés d'a Que dans l'opinion de cette assetu

notelss1etbe vdn u o cluo duir lot'es Rutiouil -s rodcarlnavnsecuer

leur art est d leur donner des lectures blée un des bons moyens d'améliorer
et do fs ire Circuler parmi eux pouv un l'agriculture ou ce pays et d'encouru-
psix t.ès-mod iqu.ou gls tui tenmentdes ge les cultivateurs à donner tous leurs

Le s7 courant, il y avait à Rouge- joriaux d'gicultun.-Agéé unan i- soins à un art si utile et si honorable
mont une assemblée des cultivateurs menent, seraient du propager les Connaissances
du comté de iouville pour entendre Proposé par C. Pepn, Er., N P., de cet art par des lectures pubinus et
les conseils et les avis concernant las c St. Césaire, secondé apar rnis Ïlix, aussi par la publication des journaux

rofession du laboureur que M. Edn. Ci., maire de St. Césaire: d'agriculture qu'on ne saurait trop o-
qaard, Rédacteur duela truîaiAgrî- Qu'ils croient devoir exprimer ler com.ander aux cultivateurs do rco -

cole donne datos tous les cl s por regret de ce que ce grand district agri. voir.
ordre du Conseil d'AgriculturE. L'as- Cule soit privé d'un représentant dans Mr. Taché on proposant cette moti-n
seûmblée était très-nom brcuc et malgré le Conseil d'Agriculture de cette pro- dit qu'il était content d'avoir eu -
le froid intense qu'il faisait, nous y vince d-Acriéuun r. -iinAment. casiou d e dire qu'on ne pouvait trp
avons unemarqué des cultivateurs de Miliel rgeau Ecr., secondé par S. recommander l'étude de l'agricuture,
toutes les parties du comté. Etaient Bertrand, cir., ponos que des remer- que pas un cultivateur ne pouvait lire
Prsens sénateur Chaffer M. G. cier.ents soient votés au président et un jou-nal ou traité d'agriculture sae
healM. P., et M. Robert, . A. L. au secrétaire pour la manière habile y apprndre quelque Chose d'utile,

les Drs. Poulin et éque, et grand avec laquelle ils ont conduit cette as. tant pour e soin de son troupeaux
nombre d'autres personnes notablesdes sciblée.-Adopté unanimement, que pour la culture d sa terre.
paroisses environnantes. Vo os vin. Le secrétaire-trésorier fit ensuite Qu'il saisissait cette occasion pour
a. M., .m Barnard fit son cntréedans lecture dedivers comptes qui lui avaient recommander le petit manuel derm-
lt salle accompagné du socrétaire-tré- Brt soumis et qui furent apprevés, renient publié partle Dr. LaRu.e, que
sorier de là Scnciété d'Agriculture et d. ainsi que les certificats pour l'achat ce potit livre pouvait avantag usement
quelques directeurs. M. B éque, vice-t gad'U laqell percheron, ntre mis onte les mains des enfant
président de la Société d'Agriculturet, q l' s'ajourne. pu 'a t p tt les écoles tant pour leur
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usrgo journalier que comme récom-
pense ; que toas y trouveraient des
renseignements précieux et se famili-
ariseraient avec la science qu'il ren-
ferme.

M. id. Mathieu. maire de St. Bar-
nabé, s'étant levé, proposa la motion
suivante qui fut adopté ;

Qu'ils expriment leur regret do voir
que ce District agricole l'un des plus
grands et des plus florissants de la
Province de Québec, ne soit pas repré.
senté au Conseil d'Agriculture de cette
province. Secondé par M. Cléophas
Blanchette Directeur de la société
d'agriculture.

Après des ·remerciements au prési-
dent et au secrétaire, l'assemblée se
dispersa

TxAv.ux DU MOIS DE FEVRIER

Février ressemble beaucoup au pré-
cédent et les travaux qui doivent yavoir
lieu sont à peu près les même que ceux
que nous avons vu on Janvier.

Revue desfourraes.-Il cet encoro bon
péndant ce mois de faire la revue des
fourrages. Le foin acquiert a cette
époque un prix trés élevé, mais, à moins
d'en avoir une provision considérable
on ne doit pas se laisser tenter par ce
prix. Si lasaison rigoureuse se prolon-
geait et retardait la croissance de l'her-
be, on se repentirait des ventes de four-
rages faites sans prévoyance.

Dans une ferme bien conduite, on
devrait avoir des racines jusqu'en avril
etmômejusqu'en mai. Quaut au foin,
ai l'on tient à conserver ses animaux en
bonne santé, on doit en avoir une pro-
vision suffisante pour ne pa. être obligé
de toucher au fbi nouveau avant la fin
de novembre,
Battage de grains.-C'est vers la fin de
ce mois que doivent se terminer tous
les battages; mais, en ce qui concerne
les grains destinés aux ensemencements
le printemp% prochain, lors même que
l'on pourrait les battre avant cette
époque, on ne devrait pas le faire à
moins de circonstances particulières;
parceque les grains se conservent
mieux dans l'épi que dans les greniers,
sans compter que la paîlle est meilleure
pour la nourriture du bétail immédia.
tement après le battage.

• C'est aussi le moment où l'on se
Irend compte exactementdu renlement
des grains et dos nrofits qu'oi a fait
dans leur culture.-J. D. S.

LE RECENSEMENT. saire recenseur quidoit veiller à ce que
Nous avons déjà dans un do nos der. chacun d'eux comprenne parfaite-

niers numéros parlé du recensement et ment la manière dont il doit rémphr
donné quelques avis à nos lecteurs à les devoirs qui sont exigés de lui, et à
ce sujet; comme la chose doit se faire ce qu'il apporte la plus grande dii.
très-prochainement, puisque la GaZette gence à l'exécution de ses fonctions.
Officielle nous fait connaitre les noms Les énumérateurs dcivent se présen-
des commissaires-recensours, nous nous ter dans les maisons et recueilhr per-
proposons de donner à nos lecteurs sonnellementdes habitants avecla plus
une analyse de la loi qui statue sur le grande précision possible tous les ren-
sujet en y joignant encore quelques seignements statistiques qu'ils sont
avis, tent tenus de recueillir et ils doivent

Par la 33e Victoria chapitre 21, il est assermenter leurs rapports.
statué que le premiér recensement qui Les commissaires recenseurs et les
devia être effectué en l'année 1871, enumerateurs doiventavant d'entreren
le sera de manière à constater et indi- fonctions preter et souscrir le serment
quer avet la plus grande précision pos. do remplir fidèlement et ponctuelle-
sible relativement à chacune des quatre ment leurs devoirs et sont soumis à des
provinces et à chacun de leurs districts peines en cas de contravention à ce que
électoraux et autres subdivisions recon. la loi exige d'eux.
nues, tous les renseignements statisti- Il est également pourvu que quicon-
ques de nature à pouvoir être convena que refusera de repondre aux questions
blement recueillis et à figure- dans des qui pourraient leur être soumises, soit
tableaux sur les sujets suivants: leur de la part des commissaires reconseurs
population classifiée selon l'âge,le sexe, soit de la part des énumérateurs seront
l'état civil, le culto, le degré d'instruc- passibles d'une amende de 5 a 20 pins.
tion, la nationalité la profession et tres.
autres renseignements y relatifs; lo. Les honoraires des énumérateurs
maisons et autres édifices classifiés en n'excèderont pas 3 piastres par jour et
habitations occupées, inoccupées on ceux des commissaires recenseurs 4
voie de construction ou autrement; piastres par jour.
les terrains occupés,indiquants'ils cons. Comme on le voit par cet exposé, le
tituent des villes, des villages ou des législateur a ou en vue par cette loi de
campagnes, et s'ils sont cultivés, non faire apporter au recensemant non seu-
cultivés ou autremont ; et l'evaluation lement de l'exactitude et de la diligen.
totale des biens mobiliers et immobi- ce, niais encore tout le soin possible.
liers y situés; le rendement l'état et Le recensement ne winprendra donc
les produits de l'ngri ulture, des pêche pas seulement le chiffre de la popula-
ries, des fbrots, des mines, des arts tion mais contiendra de plus une esti-
mécaniques, des manufactures, du coin. ination de la propriété mobilière et im-
merce et des autres industries ; les mobilière do chaque individu le nom
institutions municipales, d'éducation, de chaque propriétaire seia pris ainsi
de charité et autres ainsi que tous les que le nombre de ses enfants aveu leur
autres sujets qui pourront être indiqués âge et leur sexe. Ici nous devons rap.
dans les formules et les instructions peler let raisons que nous avons déjà
données. <onnées pour encouragcr chacun à ne

Le recensemont doit être corfection, ien dissimuler sur le sujet; pa l'acte
né avant le premier de mai. de l'Amérique Britannique du Nord, il

Le ministre de l'agriculture est au- est pourvu qu'après ce recensementqui
torise à faire préparer, imprimor et doit avoir liéu cette année [1871]la
émettre les formules et les instructions province de Québec sorvira de base aux
relatives au recensement qu'il jugera autres provinces confédérées pour h-
nécessaires pour l'usage des personnes miter le nombre do leurs représentants
employées à sa confection. à la chambre des communes; c'ostâ-

Le pays doit òtre,par procliamation, dire que chacune des autres provinces
divisé on arrondissements de recene- aura droit d'avoir autant de nembres
ment, do manière à les faire corres" que leur terri'.oire contiendra le non-
dre autant que possible aux districts bru d'âmes représentées on chambre
électoraux. Pour chaque district élec par nos soixante et cinq membres dont
toral ou arrondisst mont de recensement le nombre ne pourra pas être augmen.
le gouverneur on conseil doit nommer té.
un commissaire recenseur. Celui NOUS devons donc faire connaitre
nommé pour l'arrondissemént com pre- exactement le chiffre total de notre
nant notre district électoral est J. A. population afin de faire connaître pré-
Chico1ne, écuicir avocat (le notre villo. cisément le nombre d'âmesrep-ésentéos

Chaque arrondissement do recense- ar chacun de nos meibres à la cham-
ment est de Plus divisé en sous-arron- r des commmunes et afin que les au-
dissements pour lesquels il est nommé tres provinces ne puissent augmenter
de par l'autorité du ministre d'agricul- le nombre do leur6 représentants sans
turc un ou plusieuis énumératcul.-, qui posséder réellement le nombre d'âmes
eux, à proprement parler, son t chargés voulues pour jouir de cet avantage.
des opérations du recensement. Nous savons bien que les autres pro.

Les énumérateurs quoiquo nommés vinces vont tenter do se faire une po-
de par l'autorite du ministre d'agricul. pulation très-nombreuse, fin do se
turc sont sous le cot-rolo du commis. dpnner le bénifLe d'ne augmentation
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de représentants à la chambre des Ce recensement ne doit pas être con- voir faire partie de la grande répu-
communes, c'est donc à nous à los emi- sidèré par les énuiérateurs comme un bliiqeo voisine.
pêcher de jouir de cet avantage dans travail aisé, rapide et n'ayant presque Sous quelque point donc que l'on ea
les limites de nos ressources et de nos aucun but pratique. Il faut au con- viFt.e la questio i du recensement, e
capacités en ne cachant rien de la traira que chaque énumérateur coi- doit étre pour nous une question vitale
vérité et en faisant connaitra exacte prenne le rôle qu'il joue à cette occa- une question importante et a laquelle
ment le chiffre total do notre popula- sion ; il faut qu'il comprenne sa tâche pour le moment nous devons attacher
tion et en donnant aux énumérateurs comme étant appelé à donner sur son toute notre attention.
les renseignements qui seront deman- pays les renseignements qui sont né- Nous nous contentons de ces quel-
dés. cessaires pour lo bien faire connaitre à ques remarquos ponr aujourd'hui, nous

Il va aussi de notre orgueuil natio- chaque citoyen et à l'étranger. Tous reviendrons encore sur le sujet quand
nal de faire connaitro exactement le les pays du monde font faire le recen- noa ferons connaitre les noms dos
chiffre de notre population ; car une sement à certaines époques et l'impor- énumiérateurs.
augmentation dansle nombre ne pourra tance que l'on attache de plus en plus à
que nous faire gagner en importance. cette opération doit nous faire compren

On voit aussi par l'exposé ci-haut dre qu'il y va quelquefois de notre Li. MITRE D'à COLE ET L'AOaICULTURE.
que les travaux du recensement sont interet et de notre orgueuil national de
destinés à faire connaitre toutes les ri- faire connaitre exactement notre posi- [ . maître d'école d'Irlande rend un
chosses et les ressources de notre pays, tion sous le rapport de notre popula- c
non.seulement le nombre total de notre Lon, de notre richesse, de nos ressour- o e détaillé de sa culture sui deux
population sera connu, mais les diffé- ces et des moyens de subsistance que d'ecule I r av ois, ausais
rents âges seront aussi connus et le nous pouvons offr'r é l'émigration il doIne chaque jour, de neuf heuros à
nombre particulier de chaque sexe, le etrangère et sous le rapport dos res- id de leo it, de ai et
recensement comprendra en outro lo sources naturelles que la Providence a mÎd, des leçons d'écriture, de calcul et
nombre deiceux qui sont ou no sont pas mises a la disposition du capitaliste de deligiou.-Chacun d s élèves lui
mariés. (Il ne parait pas cependant qui désirerait tenter la fortune dans d e ux sous par Semaine lI uLni-
que les énumérateurs soient appeles à notre pays. Plus nous ferons onai~ ag i e la souscription de trois journaux
constater parmi ceux qui ne sont pas tro notre pays, plus nous y attirerons, gricoles maintenus par le Cosailagri-
mariés combien devraient être ou dé. et lat population immigree et la popu. trle et l'aricalture qui font l'objet
sireraient l'être.) La profession reli- lation étrangòre, car notre Canada pos- d'une lecture spéciale tous les jud's de
gicuse de chacun sera aussi distinguée sèdo des ressources qui n'ont bcsoin ,après-midi ; ils donnent de plus trie
et tous les renseignements qui pour- que d'être coniues pour être appreciés heuros do travail par jour, de deux
raient jeter quelques lumières sur la Ne cachons rien do nos moyens et heures à cinq heures aprés-midi.-Il
question seront exig<s. Ce recense- quand nous aurons fait connaitre avec cultive deux arpents, et nourrit à l'éta-
ment est appelé précisément à faireo nos ressources naturelles et la richesse ble trois vaches, une génisse, un veau,
"histoire actuelle du pays en faisant de notre sol et la valeur de nOs forêts des pores. -Pour une si petite exploi-
connaitre sa population, ses religions, et de nos mines avec les lois protectri- tatiun, il a construit deux citernes à
ses moyens, ses ressources et ses pro- ces à notre industrie, en autant que purin qui, dit-il lui ont rendu de grands
duits. Le revenu actuel de chaque Ilous le permet notre état actuel, services.-Exprimons on passant un
terre sera calculé ainsi que les revenus nous pouvons espérer dans l'avenir. regi ut, c'est qu'on ne sache pas ici,et les produits dos pêcheries, des for'ets Nous sommes plus qu'un village, nous tout le parti qu'on peut tirer des fosses
des mines, des arts mécaniques, des sommes plus qu'une ville,nous sommes à purin.-Les élèves, en Lisant pros-
manufactures, du commerce et des même plus qu'une oolonie, nous soin- pérer par le travail cette petite culture
autres industries. mes une nation appelée à jouer un rôle y puisent non seulement uno ifraec-

Les travaux de tóus les commissaires parmi les autres nations du monde. Si tien suffisanto, mais ils peuvent encore
reconsours et des énumératours réunis nous faisons bien connaitre notre posi- s'y initier aux bonnes prat iques agpri-
compilés publiés formeront un volume tion sous tous les rapports pour- ceux coles, et deviennent dos tgm.s
ou chaque citoyen pourra puiser les qui tiennent à rester colonie sous la de culture recherchés par les jurmi-
renseignements de tous genres sur son protection de la Grande-Bretagne, ils ors.
pays. Toutes les paroisses do la resserreront les liens qui doivent nous Nous recommandons à l'attention des
provmce y serons nommées avec les y unir en faisant mieux connaitre à hommes spéciaux ce plan d'organisati-
établissements publics et même de na- cette mère patrie l'état du pays qui on, lui serait, nous le pensons, d'une
turc privée quelquefois. La popula- veut lui être soumis; et pour ceux qii application bien facile dans rios campa-
tion de chaque eampmgne, chnquo vil- aspirent à l'indépendance, c'est encore gues. Il y a là pour nos législateurs et
lage et chaque ville se trouvera à la en faisant généralement l'mieux con- les membres du Conseil agricole, un
portée de chacun qui désirera le savoir naitro le pays avo toiineo .-es ressour- modèle à consulter.-Que ne peut on
Les établissements manufacturiers ces et ses richesses qu'ils pourront con pas faire pour l'agriculture quand on
grands et petite seront connus avOc leur vaincre les a 1 rs fue 11nu, possédons sait on connaître toute l'importance.
genre d'opératiuns, leurs ressources ce qu'il faut à u eLu libre Ut inidjipUen- Ce serait bien peu de sacrifier une an-
jusqu'à un certain point. Eni un mot, dant pour se soutenir et pour pouvoir bition personnelle, dans l'unique but
tous les renseignements que nous-pou- espérer une longue vie bous unie autre d'assurer.àl'agriculture unq plus grande
vons désirer avoir sur notre pays ou forme de gouvernement ; et s'il en prospérité.
que nous pouvons désirer pouvoir don était qui désirerait sinuòrement l'an-
ner à l'étranger sur notre compte se- nexion avec les Etats-Unis, nors lui
ront compris dans le travail des coin- dirions aussi faites mieux connaitre par LE CHEVAL
missaires recenseurs et des énuméra- les opérations de ce recensement v9tre
tours. population, vos moyens de subsistance,

Il est donc important que chaque le nombre de vos institutions finianciè- Quelques mots sur la reproduction du
commissaire recenseur comprenne bien res, commerciales ou agricoles, donnez che l. C'est un point trop négligé
la tâche qui lui est imposé par cette hautement et publiquement sur votre par les cultivateurs. On ne donne pas
charze et que chaque énumérateur pays tous los renseignements qu'un ici assez d'attention et de soin pour
aussi comprenne bien l'étendue dos achetour peut désirer avoir de, l'offet l'amélioration do ce noble animal, qui,fonctions qui lui soront assignées et la qu'il se propose d'acheter et alors enco- . , '
portée et la valeur des renseignemonts ro vous exciterez d'avantage le goùt et en t 1ut temps, est 'I'ami de l'homme,
qu'il devra donner sur son pays par l'appétit de ceux qui désireraient vous procure au rioho l'amusemont et le
on rapport.



plaisir et au pauvre Ie pain de sa fa. Revue Commerciale du xarché commerce augmentera pour nous dû
mille. Combien qui n'ont que le che- en Gros, de Montréal, pour la jour on jour.
va. pour gagner leur .rt semaine naissant le 27 .Jama- Wous sommes heureux de voir que

S n le rie erS71. si le gouvernement n'a pas suivi les
dant cet ami on le maltraita, et sou- - recommandations qu'ont faites les comn-
vent ou le frappe à coups do baton. Préparée expressément pour le Pa.,s nissaires il y a quelques années. Les

Est.ce un profit d'élever des chevaux par L. E'. Morin, Courtier. marchandi du Canada ont graduelle-
dans le Bas-Canada? Est-eune s- .ment fait leurs chemin duns une voie

, Sous le titre ' Commerce à l'étran- qui nous esperons sera pour eux largoculation assez proßitable pour 1 entre- et profitable. Si les Américains trou-
pretdre. Dans un son:-, je dirai oui; ger, le Globe a publié l'rticle sivat vant un commerce lucratif dans 'ox-
si vous avez un bon sujet, cela vous sur lequel nous attirós Pattention de nos bois après avoir payé
payera. Mais vous devez ôtre bien au nos lecteurs. un droit de vingt pour centil n'y a pas
îtit du tous léà Soins ou'exigo un cho. " Nous avons souvent attiré l'atten- de doute que ce commerce devra nous

V;l afin (Iue le rofit qu'il vous rappor tion du public aux avantages de l'en- payer quand nous avons sur eux cet
l piqu a d rlats avantage de vingt pour cent pour leur

tora dépasse le capital que vous avez tten sreiscomraesfaire compétition sur dles marchés qui
eriployé. No commencez pas .sur un directes avec l'Amérique Méridion le, nous sont également ouverts. Il y a
trop .haut pied, car vous risqueriez de ls indes Occidenîtales et d'autres p ys cinq ans ce commerce n'existait pas, et
tout perdre. Apprenez à connaitre la plus éloignés au lieu de permettre à sans vouloir prophétiser s'il n'arrivo

nature de cet animal en commençant nos voisins des Etals -Unis de faire aucun malheur ce commerce attendra
S pour nous le transport des produits du avant longtemps les proportions gigan

par une petite échelle. De grands heé. PerI 1 a tsques.Canada et de récolter les-boaux profits tras no peuvent pas. réussir ici comme que pourraient empocher les Canadi. Les affaires dans les épiceries ont été
on Angleterre. Considérez quelle os. ens. Nous étions certain que l'abo- très tranquilles pendant la semaine qui
pco de chavaux est laplus approprié à lition du traité de réoiprocité de- vient de s'écouler. Les importateurs
votre pays. Voyez vos fcrmiers,leurs vait neus aider considérablement a continuent à prendre des commandes

atteindre ce but et nous sommes hieu- pour les importations du printemps. Le
chevaux leur rapportent-i-s grands pro reux de voir que chaque.aniée l'espoir commere des spiritueux est sans la
fits I Je dis que non, et pourquoi ? qui nous anime se trouve confrmé. L moindre animation et ià part un lot do
Parceque des animaux de race infé. vallée de l'Ottawa seule emploie 50,000 sucre un boucault et quelques place-
rieure, ruinés et viciés ne sauraient pro hommes et 15,000 chevaux pour lex. ments de thé de basse qualifé nous
duiro des sujets propres à être mis en ploitation de ses forêts, et ceci n'est n 'avons rien à renseigner.
vente. On ne put élever un poulain à pourtant qu'une partie des immenses Le marché aux comestibles est très-
moins de le vendre $80 , $00 i oper ations forestières du Canada. Les ferme. Le lard en carcasse a été et est

age Etats de l'Est importcnt annuellement encore en bonne demande à une avance
de quatre ans. Ce doit être le prix or- plisieurs milliers de pieds de notre bois de 25 à 50c. par 100 lbs. Les existences
dinairo à moins que le cheval aurait de sciage non seulement pour leur pro- sur place sont très-réduites etlos recet-
une grande vitesse ou une grande pro usage qu'en dépit du droit qu'ils tes sont sans importance. Los salaisons
beauté. Si le cheval est gardé conti- acquittent il est encore rénumératifde 'ont diminué leurs opérations jusqu'à

manufacturer nos bois du Canada piur ce que le marché soit plus a!:ondam-
nuellemnent à l'éeurie dès lage de deux les expédier dans l'Amérique Méridi- ment fourni. Nous renseignons une
ans et s'il est bien nourri, il vaudra de anale aux Indes Occidentales et on Afri. hausse de pleinement un demi-centin
$150 à $200. " Mais lo cheval canadien que. Dans tous ces pays le bois est très- sur le saindoux pour lequel il existe
vaut plus souvent $90 que 8100,et pour rare et commando ce qui serait pour une bonne demando spéculative. Les
quelle raison? Pareoqu'il est invaria- uous des prix fabuleux. Les marchands lots en disponibilité sont peu considé-

. . .. canadiens négligèrent d'eitror en comn. rables et les détenteurs sont fermes
bloment vicié de quelque manière. "On pétition pour ce commerce jusqu'à dans leurs prétentions. Le lard mess
le flait travailler quand il est trop jeune 1864-5. Avant 1804, il n'y avait pas a subi une hausso de 50c. et on le cote
on l'attelle à la charrue dès l'àge do un seul vaisseau employé dans ce corn aujourd'hui forme de $21.50 à $22.00
trois ans et pour le faire reposer, on le inerce et l'année dernière on on comp- avec forte tendance à la hausse. Nous
met à la herse. Il no peut se faire taitsoixanteou soixante-dix. En fbrçant renseignons une vente de 100 quarts de
autrmeiit qu'il ne constraste une fqulc les affaiiuos on trouverait de nouveaux primobmess pour le marché anglais à
d'infirmités. Comment pouvez vous marchés pour d'autres produits du Ca- $12.50 et nous notons une avance de
attendre un bon prix d'un tel animal. nada. On a seulement fait que coin- 50e. pa quart sur cotarticle avon bonne
Nos poulains sont trop maltraitésquand mencer dans cette branche d'af'aires. demande sans stock pour livraison
on devrait on prendre le plas grand L'année dernière on a exporté au-delà immédiate. On rapporte quelques pli-
soiu et telle est la cause pour laquelle de 200 millions de pieds cubes do bois cements de prime à prix tenu secret
l'élevage des chevaux ne nons donne ou lirope et plus que trois fois cette ],0 iocas îniikc est négligé il $19.00.
qu'un mince revenu. La moitié des quantité aux Etats-Unis à peu près 35.
poulains sont élevés aux portes dos millions - la rivière Platte 1,70 Le grand froid du commoncemneatde
granges, etcependantà l'âge de quatre pieds on Australie 2 millions à Valpa. la semaine a arrêté les cirtulations et
ans ils ont dejà coûté $50 et à peine raiso et 39,768 boites là sucre à Cuba. les recettesdes graines sont nulles. Lia
peut-on les vendre pour ce prix, est-ce Nous sommes on défaut poIr savoir demande pour la graine de mil se con-
profitable ? Pourtant l'élevage dos quellequantité de ce que nous avons tinue bonne sans chanement de prix.chevaux peut rapporter de grands pro- expédié aux Etats a été réexporté mais .11rix
fits dans notre pays. Choisiýse, de bons la quantité doit avoir été bien considé- La graine de lin est en demande pour
reproducteurs, des étalons et des ju- rable. Cotte quantité aurait pu être livraison à l'ouverture de la navigation
ments de première qualité,prc:ez bien exportée par nos maisons canadiennes et quelques placemen ts ont été ofleetués
soin des poulains, n'épargna pas la quise seraient assuré des profits après à $L67 puar 90 lbs. ou $L50 par 60 lbs.
nourriture,traitez-les bien, d. ez-vous avoir converti ce bois en portes cias sur place. Il ne s'offre pas de graine de
d.- commerçants de chevaux, soyez sis p!anchers, etc."
h m.nête dans toutes nos ventes et fCe qui s'applique au conunerce de trèfle.
croyez'moi, cette spéculation vous rap- rois s'applique aussi bien à la farine et Les marchés à la farine et au blé
portera un beau profit., autres produits des tiopiques; dont le ont été ti-è-exeités cette somaine on

le.
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conséquenco de la hausso du marché
Anglais. A Chicago le blé a déjà haussé
de 20c. par minot sur Io plus bas prix
on décembre et le marché continue à
avancer. Les detentours do farines sont
très-fermes dans leurs prétentions et
et obtiennent facilement aujourd'hui
l'avance qu'on leur refusait il ya quel-
ques jours.

Alcalis.-Le marché aux alcalis est
très-tranquillo et les côtes nominiles on
l'absence des commandos d'Europe .et
des Etats-Unis.

Potasse.-Premièro, 6 ; seconde,
85 ; troisième $4.55. Porlasso.-Promi-
èro $6.10 ; seconde, 85.65.

Ctaussures.-Les manufactures sont
occupées à la confoution dos chaussïres
d'été. Nous n'avons aucune opération t
renseigner dans les chaussures d'hiver.

Droques et produits chimiques.-Affai-
ros tranquilles aux cotes rensoignéos
dnas notre dernière revue.

Fruits.-Marché ferme sans chan
gemnents. L'exportation du surplus d
stock qui penait .aur lo marché et qui a
trouvé placement aux Etats-Unis a con-
tribué fortement à favoriser les déten-
tours qui ne forcent plus maintenant les
ventes. Les prix se continuént sais
changement.

fuiles.-Très lourdes. Aucune opé-
ration à renseigner Huile de morue,
55 à 521c. Loup marin bla nche 65à 67c.
Iuiles do Castor, 13c par lb. Huile
d'olive, $1.25. Huile de pY trole ; ventes
au commerce local à 24c au char, et 25
à 27e on moindre quantités.

Melasse.- Marché très tranquille, les
prix se continuent sans changement.

Sel.-Ventes pour les salaisons et le
commerce local. Gros de Liverpool,
55e ; factory filled, $1 30 à $1.40.

Tabac. -Quelques échantillons de
tabac du laut-Canada ont été offerts
sur le marché. On le cote de 10 à 111e.

MARCHE EN GROS.
• Montréal, 27 jan'ier.

Farine par baril de 106 lbs.-Extra
Supérieure, 7.00 à 0.00 ; Extra 6.75 à
6.80; de fantaisie, 6.60 à 6.'5; Supé-
rieure fraiche moulue de blé du Canada,
6.35 à 6.45 ; Su perlin iEt:tsde l'Ouest
nominale 6.25 à 0.00 facilement; Su-
perfine mi.forte (le blédu Canada, 6.40 à
0.00 ; farine forte de Boulanger, 6.50 à
0.00 ; superfine (lo blé de l'Oust(Canal
Welland)nominale 0.00â 0.00; superfine
marques de la cité (de llé de l'Ouest,
entièrement nominaos,0.00; Superflne
No. 2 du Canada6.00 à 6.10 ; Etats do
l'Ouest No. 2 6.00 à 6.10, facilement
nominale; Belle, 5 40 à 5 50; Moyenne
5.00 à 5.25; Recon pos. 8.50 à 4.00;
Farine on sac d'Ontario 3.10 à 3.15
sacs de la cité.(li.vréc) 3.25 à 3.30.
Le marché tranquille. Fantaisic
vondnoà 86.75. Supotelineorilintaire du
Canado, $6.45. Qualité inférieuru
ferme. Les sacs do la cite sont en
(emande. Roeçu par, je Grand-Tronc,
400 barilsi ,

Fai ne d'avoino par quart de 200
lbs.-On cote de 5.70 à 5.90.

Blé, par boisseaux do 60 lbs.-No-
minai, on ne rapporte aucunes transac-
tions.

Mais par boisseau de 56 lbs.-Mar-
ché formo. Formo 65 à 90C.

Pois par boisseau de 60 lbs.-Tran-
quille, de 86e à 88c les 66 lbs.

Avoine par boisseau de 32 lbs.-
Forme. On la cote de 461c. à 47c. On
rapporto deux ventes aux derniers pr.

Orge par boisseau de 48 lbs.-Mar-
ché ferme. Les détenteurs demandent
de 62½c à 65c.

Graines, Mil par 45 lbs.-Marchô
fermoe. On le cote de 3.75 à 4.00 selon
la qualité.
ÎFromage, par lb-M:irelitranquille;
très.beau, 13c à 00e ; bon, 12½c ; iifé-
rieur 10 à 11 contins.

Beurro par lb.-Marché fermo
Qualité moyenne, 16e ; ordinaire, 18e à
20 ; beau, 21M;c à 22u.

Lard par baril de 200 lbs.-Marché
fermée. On cote pour nouveau
Mess 21.00 à 21. 50 ; mess mince 19.00;
prime mess et prime nominal 15.50 à
16 00. Extra Prime 15.00.

Saindoux par lIb.- Ferme, de 12e
à à 12c.

Alcalis par 100 lbs.-Potasso tran-
quille; première 5.90 à 5.95; secondo
5.10 à 0.00 ; Perlasse ferme ; première,
6.10 à(.15 ; Seconudes, $5.90.

Cochons on carcasse par 100 Ibs. -
Marchô ferme. O n donno généralement
7.25 à 7.75 et quelquefois plus selon le
poids.

Voici les prix des grains zhez les
marchands de cette ville :
Orge par 50 lbs....................£0 2 9
Avoine par 36 lbi............... 0 2 3
Pois par 6 lb .................. 0 4 6
Graine le lin.................... 0 6 0

St. Césaire, 21 Jan., 1871.
Flent-Farine de blé,par plGOLb$2 50 a 2 G0

d'Avoiiie do .... 2 50 a 0 00
de Sarasin do .... 2 00 a 0 o

Grdns-ló par nminot...... 0 00 a 1 10
Pois do .... 0 85 a 0 90
Orge d1O .... 0 00 a 1 00
Avoine do .... 0 45 a 0.50
Sarrasin do .... 0 60 a 0 G5
Lin do ,... 0 00 a 0 00

Sd'Inle do ,... O 90 a 1 00
Gaudriole do .... 0 60 a 0 70

Légumes-Patates dIo .... 0 25 a 0 35
Fèves 10 .... 1 40 a 0 50
Ognons do .... 1 50 a 2 00

Laiteries-EGifs par doz, .... 0 20 n 0 25
Beurre par Ibs .... 0 20 a 0 25

do salé en tinette 0 20 a 0 22
Divers-Sucre dI'éraIble par lbs 0 1l a 0 14

Miel do ...... 0 10 a 0 12
Saindoux dIo ...... 0 20 a 0 21
Suif lalivre........ 0 10 a 0 12
Lard fiais par 100 lbs 8 50 a 0 00
Bouf par quartier.. 0 05 a 0 06
moutons do .. O 80 a 1 00
Bumf à la livre..,... 0 05 a 0 06
L.ard par livre ..... 0 11 a 0 12
Lard salé Liar livre., 0 121 a 0 13
Lièvre par couple.. 0 00 a 0 00

Volailles-Dindes dlo .... 1 20 a 1 30
Oies do .... 1 20 a 1 25
Canards do .... 0 00 a 0 00
Poules do. .... 0 30 a 0 35
poulets do0 .... 0 40 a 0 45
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Perdrix do .... 0 40 a 0 50
Pommes do .... 0 00 a 0 00
Pommes lequart.... 0 00 a 00
Pabac ............ 0 00 a 0 00
Foin par 100 bottes.. 1 7 00 a 8 00
Paille par 100 bottes. B 00 a 4 00

Bois-Pruelhe, par corde....... 30 00 a 0 00
Erable sèche do .... 0 00 a 0 00
Merisier do .... 0 00 a 0 00

Trois-Rivières2l Janv, 1871.
Farine Blé par quintal.... 3 00 a 3 09

Sarasin ...... .... 1 90 a 2 00
Moulee............ 1 50 a 1 40

Grain-Blé au ininot...... 0 00 a 0 00
Pois . 0 90 a 1 10
Orge ...... 0 60 a 0 75
Avoine 0....... 40 a 0 50
Sarazin ...... 0 60 a 0 80
Lin ...... . 60 a 1 65
Blé-d'inde ...... 0 85 a 1 00

Légumes Patates an minot.. 0 25 a 0 30
Feves ...... . 20 a 1 40
Ognions ...... 0 90 a 1 00

Laiterie GEufs par douzaine 0 15 a 0 2m
Beurre frais par lbs 0 20 a 0 25

salé . 0 18 a 0 20
Divers Sucre d'érable .... 0 10 a 0 00

Miel par Ibs ...... 0 13 a 0 15
Saindoux ....... 0 18 a 0 20
Lard par 100 lbs .. 9 00 a 10 00
Bwir par lbs ...... 0 6 I

Volailles Diundes p coup .. 1 50 a 2 00
Oies .. 0 80 a 1 00
Canards .. 0 40 a 0 50
Poule par couple .. 0 40 a O 50
Poulets .. 0 30 a 0 35

Gibiers Perdrix .......... 0 20 a 0 36

Actonale, 28 Jauv. 1871.
Fleur par quintal............ 2 50 3 00

do Bled-d'Inde do........ 0 90 1 0O
Avoine par40 lbs............ 0 43 0 50
Orge par 50 Ibs............... 0 000 00
Mil par 48 Rbs............... 0 00 0 00
Pois par minot.............. 1 00 1 20
Bled (10 do................. 0 00 0 00
Bled-d'Inde do (o.......... 1 00 0 90
Sarrasin do do............ 0 00 0 65
Patates do do.............. 0 30 0 32
Œuîfs par douzaine.......... 0 20 O 00
Volailles par couple........... 0 60 0 75
Oies do do............ 1 20 1 25
Dindes (10 do.......... 1 90 2 00
Pigeons do do........ 0 00 0 00
Beurre frais par lb........... 0 20 0 22

do salé do..,............ 0 19 0 20
Saindoux par IL............ 0 00 0 00
iiel dl d ..l............ 0 00 0 00
Lard frais ?;ar lbs.... 0 10 0 12

do mess par quart........ q9 00 10 00
Bouf par cent lbs............ 5 00 7 00
Foin par cent bottes........ 10 (0 12 00
Paille do do.......... 0 00 6 00
Bois a la corde................ 00 0 0 0

Joliette, 28 Janv. 1871.
Fleur en poche.............. 2 25 0 00
Avoine par minot............ 0 50' 0 60
Goudriole dito.............. 0 43 0 50
Pois a soupe par 1minot 00 0 90
Blîé-d'Inde par uinot........ 0 !)0 1 00
Sarrasin dito................ 0 55 O 60
Poules par couple............ 0. 50 0 60
Poulets par couple.......... 0 30 0 40
Bouf par livre.............. 0 5 0 10
Moutons par cotè ............ 0 .10 0 60
Lard par 1bs............... O 10 0 15
Lard par 100 lbs.............10 50 11 GO
Patate pîar minct............ 0 40 0 50
Beurre frais par Ibs.......... @ 20 0 22

dito salé................ o 20 0 22
Sucre d'érable par Ibs...,,. 0 13 0 00
Suif par 1bs................ 0 15 0 16
Foin par 100 bottes.......... 5 50 6 00
Paille par botte............ 0 05 0 06
Miel la livre................ 0 12 0 15
Savon du pays.............. 0 10 0 00
Oignons par tresse, . . . . . . . . . 0 26 0 60
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Montréal 28 Janv., 1871.
Fxani...-BI6 par 100 lbs...... 15 0 a 16 0

Farine d'avoine...... 12 6 a 13 
Do de blé-d'iadte.. Il 0 à il 0
Do de sarazin .... 3 0 a 9 0

GaAius-Blé par münot...... 5 0 a· 0 0
Orge do ...... 2 0 a 3 0
Pois do ,..... 4 3 a 4 6
Avoine do ...... 2 6 a 2 9
Sarazin do ...... 2 6 a 2 7
Blé-d'inde ...... 4 0 a 4 6

Ldesoes-Patates au sac...... 2 6 a 2 9
Feves par minot..... 7 6 a H 0
Oignons par tresse... 0 5 a 0 6

LmaTrar-(Eufs par doz...... 1 3 a ! 6
Beurre frais par lbs 1 3 a L 6

Do salé do . 10a 10
Fromage do 0 9 a 10

Divmas-Sucre «érable do 0 5 a 0 6
Miel ...... ........ 0 5 a 0 7
Saindoux par Ibs .... 0 9 a 10

VYAxDE-Beuf iL la livre .... 0 4 a 0 7
Lard do ...... 0 G a 0 8
Mouton à la livre.... 0 6 a C 8
Agneau au quartier.. 2 6 a G 7
Veau à la livre ...... 0 5 a " 7
Lard frais par 100 lbs 40 0 a 45 0
BSuf do 30 0 a 35 0

VoL AILLu -Dindes par couple.. 10 0 a i 1
Dindes jeunes do .. 8 0 a 1'. 0
Oies do .. 7 0 a 6
Canards do .. 3 0 a .
Poules do .. 2 6 a 9
Poulets do .. 2 6 a 0

Garmas-Canards sauvages ... 0 a
Pigeons ...... ...... 1 0 a 3
Perdrix.............. 2 9 a 3 0
Lièvres lcouple. .... 0 0 a « 3

Foin, lre qualité par 100 lbs.... $12 a 10
2me qualité ... ......... 5 a c

Paille, ire qualité ............. 5 a ;

St Hyacinthe, 28 Janvier 1871.
FÂAis-Fleur, ex. superfine$6 50 a 6 75

c en poche p 100 lbs 3 00 a 3 25
Gaixas-Orge par minot.. C 00 a 0 00

Avoine do .... 0 45 a 0 00
Gaudriole do .... 0 60 a 0 o0
Pois do .... 0 80 a 0 00
Blé do .... 1 10 a 1 ?0
Bl6..d'inde do .... 0 80 a 0 90
Sarrazin do .... 0 60 a 0 00

VOLAILLEs-Dindes par couplel 00 a 1 25
Oies do 0 00 il 0 00
Canards do O 00 a O 40
Poules do 0 50 a 0 0!O
Poulets do 0 25 a 0 3w

runDiEs-Bouf à la livre .. 0 04 a 0 09
Do par quartier 0 4 a 0 ;

Veau au quartier.... 0 60 a 1 0
Mouton, par quartier 0 60 a 0 00
Lard par livre...... 0 13 a 0 15

salé ...... 0 12 a 0 15
Do par 100 lbs.... 08 00 a 09 00

)ITIRs-Patates au minet.. 0 3p a 0 Io
Beurre en livre .... 0 20 a 0 95

Do en tinette.... 0 18 a 0 20
Sucre dfrable . ... .. O 10 -a 0 O
Rufsladouzaine.... O 15 a 0 20
Suif la livre........0 00 a 0 0
Foin par 100 bottes... 6 0 a 9 0
l'ille do 3 0 a 0 0
Cluxla pièce...... 0 0 a 0 11
Miel la livre...... 0 10 a 0 0
Savon do ........ 0 10 a 0 00
Oignons la tresse.... 0 20 a 0 25
Fèves le pot...... 0 3 a 0 (10
Laine............... 0 23 a 0 27
Nivetslapièce...... 0 0 a 0 10
Pomnes par minot . 1 20 a 1 5o

do quart.. 3 00 a 4 1
Tabac par lb........ 0 10 0 17

Sorel, 28 Janv., 1871.
Fleur par quart...... ...... a oo à o 0,
do do centlbs ......... 300 3 50
do Bled-d'Inde do........ 000 0 00

Avoine par40 lbs............ 040 0 .15
vrg par 56 lbs............. 000 0 80

Mil par 48 lbs..............
Pois par minot..............
Bled do do................
Bled-d'lnde, do do ......
Sarrasin, do , do.........
Patates do do............
(Bufs par douzaine..........
Volaillîs par couple........
Oies do do.........
Dindes do do...........
Pigeons do do. . ......
Beurre frais par lb..........

do salé do................
Safrdoux par lb............
Miel do do ..........
Lard frais par cent lbs......

do mess par quart........
Bouf par cent Ibs.........,
Foin par cent bottes........
Paille do do..........
Bois à la cord ..............

0 00 0 00
0 80 1 00
0 00 0 00
0 80 0 90
0 00 0 60
0 50 0 60
0 20 0 25
0 60 0 70
100 120
1 20 1 00
000 0 00
0 15 0 20
0 15 0 20
0 18 0 20
012 0 12
8 50 O 00

20 00 25 00
5 00 6 50
7 00 800
000 300.
000 00

Québec, 26 Janv., 1871..

Fr.mmt.-extra supsrleure........$7 75 a 8 00
Extra...... ............ 7 75 a 7 00
Fancy.................. 6 60 a 7 70
Superfine No 1 .......... 6 00 a 6 10

De forte ...... .... 6 40 a 6 50
Do No 2 .......... 5 50 a 5 60

En pocheNo l p 100 lbs .. 2 80 a 2 99
Gruau p bri de 200 lbs.... 5 50 a 5 75
Farine d'avoine.......... 6 00 a G 25

Do de blé-d'inde, blanch
par 2001bs........ 4 50 a 4 G0

De do do do jaune, 4 25 a 4 40
ViANDzs-Boeuf, par 100 lb. .... 7 00 a 9 50

Do par livre........ 0 6 a 0 10
Mouton do .... ...... 0 09 a 0 10
Agneau par quartier .... 0 40 a 0 50
Lard frais par 100 lbs.... 8 00 a 8. 50

Do par livre...... 0 9 a 0 il
Lard salé do ...... 0 10 a 00 12
Jambon frais............ 0 07 a 0 09

Do saléet fumé...... O 14 a 0 15
PorssoNs.-Saumon p brl 200 l1ba5 0 a 0 00

Do parlbs .... .. 0 8a 0 10
Morue verte par brI ...... 5 00 -a 5 25

Do en paquet .. G 25 a 6 50
Do par lbs...... 0 3 a 0 4

Moruesèche par quintal.. 3 0 a 5 00
Huile de morue par gallon 0 55 a 0 60
Hareng du Labrador. . 6 50 a 7 00

Drnus--Beurre frais par livre .. 0 20 a .0 22
Do salé do .0 19 a 0 20

Volailles par couple ... 0. 33 a O 50
Dindes do .... 1 50 a 2 0
Oies do .... 0 801. 1 00
Canards do .... 0 50 a 0 60
Patates par minot ...... 0 23 a 0 25
Oignons par baril...... 0 00 a 5 25
Avoine par minet........ 0 40 a C 50
Pois do ........ 1 00 a 1 CO
oufs, par doz .......... 0 23 a 0 25
Fromage par lbs ........ 0 14 a 0 16
Sucre d'érable p Ilbs...... 0 8 a 0 9
Pommes par brî.......... 2 70 a 4 00
Laine plbs.............. 0 30 a 0 33
Bois par cordes, 21 p .... 2 80 a 3 40
Foin par 100 bottes ...... 0 0 a 10 00
Paille - do' ..... 4 50 a 5 00

PEAux-Vertes, Inspect., p 100 lb. 9 50 a 10 O
De moutons, non prép. ch. 0 50 a 1 00
.D "Pau do p lb. 0 15 a 0 0

ALeALi-Potasse, premières.... 5 43 a 5 52
secondes .... 4 70 a 4 70
troisièmes..... 4 00 a 4 00

Perlasse, premières.... 5 16 a 5 10

Ottawa. 26 janvier, 1871.
Fleur- Extra.................

No. 1 ......
No. 2 ......
En Pnche-D'Automme

par 100 lbs......
I du Printenps tg

Farine d'Avnine.p.200lbs
Seigle.p.boisseau de 56lbs
Orge t 48 "
Farine de Blé d'Inde..,,

75 a 7 00
25 a 6 50

00 a 5 50

00 a 3 50
86 a 3 00
00 a 0 25
00 a 0 00
75 a 0 00
00 a 0 00

Blé-D'automme.p.b.de 6011bs 1 20 a 1 30
du Printemps, " .. 1 16 a 1 20
de 'rTiirqtiie, " .. O 00 a 0 00
Pow, .. O 80 a 0 00
Avoine, "34lbs.. 0 54 a 0 56
Féve, "Golbs.. 1 25 a 1 o

LAiiD-Mess-par baril......20 50 a 12 00
Prime Mess, par baril... .18 50 a 19 00
Prime 0 00 a 0 00
Frais ...... 7 50 a 8 00
Jambons ...... 0 15 a 0 6
Bouf, par 1001hs ...... 5 00 a 6 00
Mouton, par lb ... ,.. 0 6 a 7 00
Oies, chaque ...... 0 45 a 0 50
Dindes ...... 0 40 a 0 50
Volailles, par couple.... 0 40 a 0 50
Cansads ...... 0 40 a 0 46

iisURiE-lère quantiué .... 0 25 a 0 00
No. 1, en Tinette .... 0 20 a 0 00
No.2 ...... 0 18 a 0 00
Oeufs ...... 0 25 a 0 30
Pommes, par baril .... 3 00 a 4 00

l'AATES-par minot .... 0 45 a 0 50
FoiN-par tonne 15 O0 a 180D
Pai.llc.-par tonne 8 00 a O DO

r -par corde 4 00 a 6 Do
Bois mélangés 3 O0 a 0 Do
Epinette 2 50 a 3 DO

>.l...... 5 0a 8 00
-. l'AUX

iux-No. 1, par] DO.bs, inspec. 8 50 a 0 00
No.2, do do. 800 a 5 00
Ne. , do do .7 0 a 0D0
'eaux vertes .... 7 00 a 0 00

Sherbrooke, 28 Jan., 187 1
Bo.uf-par quartier. 5 a& 7do livre........ 5 12
Mouton............ .. 8 0a 9
Agneau ................ 7 0@ 10
Lard par livre ......... 10 15
Beufre-pun tinette...... 0 25

do par livre........ 25 @ 30
routag ............ .. 8.10 a 12
euf .................. ( 25

Lindes par lb.......... 10 ti 15
Poulets............... 40 (& 45
Oies........ .... ... D 40
Patates mint............ 35 iff> 10
Sucred'érable............ 9 0 10
Sarasin ............ .... 45 ® 50

un lieur par poche.... $1 501 75
Avoine par minot........ 40 (a 50
Laine................ 00 a 00
Foin, par ton............$10 a 12
Paille do ............ $ 4 a 6
Bois-dur, sec..........$ 3 (a 00

do vert..........$ 2 a 8
Miel, la boite ...... ... .. 00 nu 00

St Jean, 28 Jan. 1871.
Fleur, par quart .. .. ...... 5 75 a 6 25

par 100 lbs... ...... 2 80 a 2 90
de blé d'inde p. 100 lbs. 2 30 a 2 40
de sarazin do 1 90 a 2 20

Avoine, par 40 lbs .......... 0 40 a 0 45
Orge, 56 .......... 0 56 a 0 00
Graine de lin .............. 1 40 a 1 50

de mil .............. 2 15 a 0 00
Pois, par minot ........... 0 80 a 0 90
Blé, do ........... 1 14 a 1 15
Bló d'inde par 56 lbs ...... 0 70 a 0 80
Sarazin 50 .... ...040 a 0 50
Rufs par douzaine ...... .. 0 18 a 0 20
Volailles par couple ..... .. 0 40 a 0 50
Poulets do ..... .. 0 20 a 0 35
Oies do ........ 1 00 a 1 50
Dindes do .... ,... 2 00 a 3 00
Pigeons do ........ 0 00 a 0 10
Beurre frais par livre...... . 0 18 a 0 25

salé do .......... 0 15 a 0 19
Saindoux do ........ 0 00 a 0 18
Miel do ........ 0 10 a 0 12
Patates.................... 0 25 a 0 30
Lard frais par100lbs........ 8 50 a 9 00

mess par quart ........ 0 00 a 30 00
BSuf par 100 lbs............ 5 00 a 5 50
Foin do bottes ....... , 7 50 a 10 00
Paille do do ........ 4 00 a 3 00
Boisàlacord.,........ .....a 0o a 5 00
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